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dant par une vive canonnade aux coups nombreux et bien ajustes que les forts et

les batteries dela place dirigeaient contre nos vaisseaux.

Pour complement de toutes ces importantes Operations, la colonne mobile du 5"

corps, commandee par le general Brignone, diriges sur Spoleto, ayant eu l'ordre

d'occuper Terni, Narni et Rieti, parvint, on se portant sur ces differents points, ä

faire 700 prisonniers, partie de la garnison, partie des fuyards du champ de

bataille de Castelfidardo.

Une autre colonne, sous les ordres du colonel Masi, s'etait en meme temps
rendue maitresse d'Orvicto, de Viterbe et de Civitacaslellana.

De Loreto, j'envoyai des colonnes mobiles dans toutes les directions, en en portant

une plus forte jusqu'ä Fermo et Ascoli, oü Ton m'avait dit que Tennemi avait

etabli une forte ligne de defense.

Le resultat fut la prise de 700 prisonniers et de 86 chevaux.

Apres avoir, le 23, reconnu la place du cöte de la mer et m'etre conccrte avec

le contre-amiral Persano, je declarai le blocus par terre et par mer.
Je pris aussi, le meme jour, les dispositions pour Tinvestissement de la place par

les troupes et le debarquement du parc d'artillerie dans le port d'Umana.

(A suivre.)

ARTILLERIE DE POSITION.

Cours de repetition ä Saint-Maurice.

Cette annee encore Saint-Maurice a recu successivement dans ses murs du 1er

au 14 et du 14 au 21 septembre, les deux compagnies d'artillerie de position
Robert et de Gottrau, nos 54 de Vaud et 62 (R.) de Fribourg.

Casernes spacicnses, arsenal, champ de manceuvre et de tir, ligne naturelle de

defense, tout invit» en effet ä utiliser comme place d'instruction la position de

Saint-Maurice, position considöröe d'ailleurs jusqu'ici comme la porte du Valais

et la clef du Simplon.

Toutefois, pour faire de Saint-Maurice une place d'instruction convenable,

diverses ameliorations sont encore necessaires. Nous signalerons les suivantes:

1° Achat par la Confederation du chäteau de Saint-Maurice qui, repare et ame-

nage pour le but, logerail commodement deux fortes compagnies, y compris les

accessoires indispensables, tels que cuisines, corps-de-garde, chambres d'arrets,

etc. — Dans l'etat actuel du chäteau, la troupe de la compagnie vaudoise, forte de

76 hommes, n'avait que la place strictement nöcessaire, les accessoires ci-dessus

laissant d'ailleurs ä desirer ou faisant möme entierement defaut.

2° Etablissement de deux magasins, Tun pour les munitions, l'autre pour les

outils et engins divers, afin que l'officier charge de la direction de ce service puisse

y apporter l'ordre et la securite dösirables.
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3° Agrandissement de la place d'armes situöe au bord du Rhone et enlövement

des döcombres qui Tobstruent, de maniere ä pouvoir y exercer convenablement

Tecole de peloton et de compagnie.

Avec ces quelques ameliorations sur la necessite desquelles tous les officiers que

nous avons entendus sont d'accord, carabiniers, artilleurs, sapeurs et meme

pontonniers auront ä Saint-Maurice et dans les environs un centre parfaitement ap-
proprie ä l'emploi separe ou combinö de leurs armes respectives.

Mais, revenons-en au dernier cours de repetition.
Le commandement en avait ete confie ä M. le lieutenant-colonel d'Erlach, qui

sut promptement se concilier Testime et Taffection de chacun et mettre ä bon profit,
malgre un temps defavorable, ce court temps d'instruction. Celle-ci fut dirigee dans

un esprit ä certains ögards nouveau, le commandant du cours s'efforcant de faire

prevaloir, autant que possible, le principe de Tinstruction de la troupe par ses

propres officiers. Si ce Systeme, laissant de legeres fautes se glisser inevitablement cä

et lä, fait perdre ä Tinstruction quelque peu de sa rectitude et de sa vigueur, en

revanche, il fait jouer ä l'officier le röle qu'il devrait jouer sur le terrain, consolide

ses connaissances, lc forme au maniement de sa troupe et stimule son intöröt pour
la bonne direction d'un service dont il sait qu'il porte reellement la responsabilitö.

Pour nous du moins, nous pouvons assurer que chaque fois que nous l'avons

vu appliquer il a produit d'heureux resultats, et que l'experience de Saint-Maurico

en particulier a ete tout entiere en sa faveur.

Les 10, 11, 12, 13, 19 et 20 septembre ont ete consacres aux exercices de tir.
Le materiel et les munitions de la batterie vaudoise consistaient en :

2 canons de 18 ff.
2 canons de 12 ff „
_ „ 1 fournis par le canton.
z obusiers courts de 24 0 i

70 coups ä boulets pour canons de 18 0 avec charges de 96 et de 144 lots.

70 coups ä boulets pour canons de 12 0 avec charges de 60 et de 96 lots.

60 coups ä obus pour obusiers de 24 0 avec charges de 20 et de 44 lots.

Le materiel et les munitions de la batterie fribourgeoise consistaient en :

2 canons de 18 ff.
2 canons de 8 ff, fournis par le canton.

70 coups ä boulets pour canons de 18 ff.
70 coups ä boulets pour canons de 8 ff.
Les calibres de 18 et de 8 ff armaient deux batteries de la rive droite (Capu-

cins), ceux de 12 et de 24 ff deux batteries de la rive gauche (Wielandi et Clo-

cher).

Le but etait une cible de 6 pieds en carrö placee au centre d'un cadre de 9 pieds
de hauteur sur 30 de longueur.

Les resultats du tir furent les suivants:

Batterie vaudoise:

Canons de 18 ff (distance 1,600 pas), 12 coups dans le cadre.
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Canons de 12 ff (distance 1,300 pas), 13 coups dans le cadre, dont un dans la cible.
Obusiers courts de 24 ff (distance 1,300 pas), 2 coups dans le cadre.

Batterie fribourgeoise :

Canons de 18 ff (distance 1,600 pas), 14 coups dans le cadre, dont un dans la cible.
Canons de 8 ff (distance 1,600 pas), 11 coups dans le cadre, tous par la piöce n° 1.

En general, le tir n'ötait exaet qu'avec les charges fortes; celui du 18 ff ötait le

plus serrö; celui du canon de 12 ff assez irregulier, ce qu'il faut attribuer ä un
materiel mödioere.

Ajoutons encore, pour terminer ce sujet, que 35 shrapnels pour canons de 12 ff
et obusiers de 24 ff (fusees ancien systöme) ont öte tirös pendant ce cours. Les

distances, jugees approximativement, etaient de 700, 1,100 et 1,500 pas. Le but
consistait en deux parois de planches, chacune de 9 pieds de hauteur sur 90 de

longueur, placöes ä 50 pas de distance en profondeur. Ces 35 projectiles, dont les

deux tiers environ ont eclate au moment voulu, ont logö dans les parois un total
de 1216 balles, soit 34 balles environ par projectile. Les 6 meilleurs coups ont
donne uue moyenne de 62 balles par projectile.

Le tir ä shrapnels n'ötait guere exercö jusqu'ici dans les compagnies de position.
A Saint-Maurice, du moins, Tessai en ötait fait pour la premiöre fois. Cette

Innovation nous parait heureuse; eile est due ä Tinitiative du commandant du cours,

C'est, en effet, dans les batteries de position que l'emploi des shrapnels nous parait

etre le plus avantageux. Ici les distances sont connues d'avance et l'operation
si dölicate dela graduation, sans la justesse de laquelle l'effet du projectile est an-
nulö, peut s'y pratiquer avec le calme et Texactitude que ne comportent pas des

positions decouvertes.

II est enfin un point special sur lequel le cours de repetition de Saint-Maurice

n'a pas laissö que de prösenter de Tinteret, nous voulons parier de la mise en

application du projet de reglement sur les manoeuvres de force, elabore Tete dernier

par M. le major Le Royer. Ce reglement se divise en deux parties principales et

se resume dans les matieres suivantes aecompagnees de deux planches.

lre paktie. — La chevre.

Nomenclature descriptive des noeuds en usage dans l'artillerie.

Nomenclature des chevres et du cric.

Theorie de la chövre, Tassembler, la dresser, Töquiper, la manoeuvrer, la des-

equiper, la dömonter.

Manceuvre de la chevre pour les cas particuliers.

2me partie. — Mouvements ä bras du materiel.

Fonctions et rögles gönörales, agres divers.

La piöce ä terre, Tetablir sur deux chantiers.

Conduire un affüt charge ou non charge de sa piece avec ou sans avant-train.
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La piöce ötant sur son affüt dans Tencastrement de tir, öter et amener Tavant-

train.

La piöce ötant sur son affüt dans la position de route, changer Tavant-train.

Faire passer la piöce de Tencastrement de tir ä la position de route et Tinverse.

Changer, graisser, dögager, mettre une roue.

Monter une piece sur son affüt et la redescendre.

Du cric et des manceuvres ä l'aide du cric.

Manceuvres diverses.

Au point de vue de l'ordre des matiöres, de la nettete des explieations et de la

combinaison des mouvements dans les difförentes manceuvres, ce projet de reglement

laisse peu ä desirer. Toutefois, nous ne pouvons nons empöcher de regretter

que la commission d'artillerie ne se soit pas bornee, en fait d'ordonnance sur ces

sujets, ä un resume substantiel et sommaire des manoeuvres les plus importantes,

evitant ainsi de reglementer de nombreux details, «pai, quoiqu'on fasse, ne s'exe-

cuteront jamais röglementairement, pour en laisser Texeculion ä Tappreciation de

l'officier et au bon sens du soldat. Tel est, sur ce point, notre humble avis, par-

tagc, croyons-nous, par un grand nombre de nos collögues.

E. R

DES AMBULANCES

C'est en faveur des ambulances de notre armee que je me permets de faire quelques

propositions de modifications dans l'organisation de nos ambulances federales,

modifications qui me paraissent fort urgentes et qui sont basees sur la division de

notre force federale, d'apres la repartition qui a eu lieu cette annee.

Notre armöe est divisee en neuf divisions d'infanterie, formant un effectif de

27 brigades, et chaque brigade doit ötre aecompagnöe d'une section d'ambulance.

Pour desservir toutes ces ambulances, il nous faut un effectif absolu de 27

medecins d'ambulance de Ire classe et 108 medecins d'ambulance de IIe et III"
classes; maintenant selon Tannuaire de 1860, notre etat-major sanitaire se compose
d'un medecin en chef, de neuf mödecins de division, d'un mödecin d'ötat-major,
de 22 medecins d'ambulance de Ireclasse, de 24 medecins d'ambulance de IIe classe

et de 22 mödecins d'ambulance de IIP classe pour l'ölite; de 12 medecins

d'ambulance de Ire classe et seulement trois medecins d'ambulance de IIe classe pour
la reserve; en tout nous avons 83 mödecins d'ambulance pour toute notre armee.

Commencons par les medecins de division qui sont repartis dans les 9 divisions.
Nous avons vu que la 8e et 96 divisions figurent sur le tableau sans medecin de

division, ce qui se comprend, parce que le mödecin en chef s'est reserve un mödecin
de division en qualite d'aide-de-camp et qu'un second s'est trouvö malade, donc on
n'aurait pu Tincorporer; il serait, par consequent, plus qu'urgent qu'on nommät

encore 3 medecins de division surnumeraires, par la simple raison qu'il faut prövoir
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